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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 02/02/2019         5 001,49
DOW JONES 02/02/2019         25 138,36

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1471                 1USD = 571,839 1 USD 594,413                                                        
1,5075                 1CAD = 434,129       1 CAD                468,783    

124,9100                 1JPY  = 5,251 100 JPY 554,767
0,8789                 1GBP = 746,356 1 GBP 799,646
1,1396                 1CHF = 575,603 100 CHF 61 862,09
15,2861                 1ZAR = 42,912 100 ZAR 4 533,27
10,9108                 1MAD =                           60,120 1 MAD                    63,51
7,7262                 1CNY = 84,900 1CNY 87,45

115,3900                 1KES = 5,685 1KES 5,86

DEV
XAF
USD
CAD
JPY
GBP
CHF
ZAR
MAD
CNY
KES

FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
02 Fevrier 2019: 61,69

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 02/02/2019

L’Agence gabonaise de
normalisation (Aganor),
avec l'appui technique de
son homologue de l'Institut
marocain de normalisation
(Imanor), a récemment or-
ganisé, à Libreville, une ren-
contre avec les
professionnels de la filière
bois et BTP, pour les sensibi-
liser à la nécessité de certi-
fier leurs produits, en vue
de les rendre plus compéti-
tifs sur les marchés interna-
tionaux. 

COMMENT aider les pro-fessionnels de la filière-bois à exporter leursproduits ? Cette question
a été récemment débat-tue au cours du forumconsacré à la ''stratégie de
développement de la fi-
lière forêt-bois'', organisé,récemment, par l’Agence

gabonaise de normalisa-tion (Aganor), avec l'ap-pui technique de sonhomologue de l'Institutmarocain de normalisa-tion (Imanor). 
« Dans le secteur de la fi-
lière bois, la probléma-
tique est d'aider les
professionnels à exporter
leur produits finis issus de
la première, deuxième et

troisième transforma-
tions», a indiqué JosephNgowet Revaza, directeurgénéral de l'Aganor. Aussi,est-il question de trouverdes voies et moyens pouraider les professionnelsde la filière bois à expor-ter leurs différents pro-duits. Et pour y arriver, ily a des préalables à res-pecter. Notamment laconstruction de labora-toires d'analyse du boisdont ne dispose pas notrepays. « Voilà pourquoi, en
nous basant sur l'excel-
lence des relations qui
existent entre le Gabon et
le Maroc, suite à l'accord
de coopération industriel
signé en 2014 entre le pré-
sident Ali Bongo Ondimba
et le roi du Maroc, Moha-

med VI, nous avons au sein
de l'Aganor, avec nos par-
tenaires de l'Institut ma-
rocain de normalisation,
envisagé des échanges de
partenariats pour nous
accompagner dans ce dé-
veloppement de l'exporta-
tion. L'avantage du Maroc
est d'avoir déjà mis en
place un certain nombre
de laboratoires dans tous
les secteurs confondus, y
compris le bois», a encoreprécisé M. Ngowet Re-vaza. L'expérience marocainesera donc profitable ànotre pays. « Ensembles,
nous avons examiné les
axes de coopération avec
l'Aganor et proposé aux
opérateurs gabonais des
produits ou normes et
mode de certification, qui
peuvent les intéresser au
niveau de l'importation
sur le marché gabonais
comme à l'exportation», afait savoir AbderrahimTaibi, directeur généralde l'Imanor. La démarche des respon-sables de l’Agence gabo-naise de normalisation(Aganor) est à saluer,dans la mesure où ellepermettra de rendre pluscompétitifs les produitslocaux sur différents mar-chés internationaux.

S'inspirer du modèle marocain
Stratégie de développement de la filière forêt-bois/Certification 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

Une vue des officiels gabonais et marocains lors du lancement du forum.
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Une vue partielle des participants.
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Le DG de l'Aganor, Joseph Ngowet Revaza.
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LE Fonds monétaire in-ternational (FMI), dansson dernier rapportconsacré à la croissanceéconomique des   paysd’Afrique subsaharienne,a annoncé, le 21 janvierdernier, que le taux decroissance dans cette par-tie du globe, devrait pas-ser de 2,9% en 2018 à 3,5% en 2019 et à 3,6 % en2020.L’institution de BrettonWoods a également indi-qué que plus d’un tiersdes pays d’Afrique subsa-harienne devraientconnaître une croissancede plus de 5 % en 2019 eten 2020. Au niveau mon-dial, le FMI a, par ailleurs,

abaissé les prévisions decroissance pour 2019. Iltable désormais sur unecroissance mondiale de3,5% cette année, soit 0,2point de moins que la pré-cédente estimation d’oc-tobre qui avait déjà été

abaissée.Le Fonds laisse, toutefois,inchangées les estima-tions d’expansion pourles deux premières puis-sances, soit les Etats-Unis(2,5%) et la Chine (6,2%).Il revoit en hausse la pré-

vision du Japon, mais semontre bien plus pessi-miste pour la zone euro(1,6% contre 1,9% estiméprécédemment).En Europe, c’est l’Alle-magne qui subit la plusforte révision en baisse,

avec une croissance at-tendue désormais à 1,3%(-0,6 point), suivie del’Italie (-0,4 point à 0,6%)et de la France (-0,1 pointà 1,5%).Le FMI note que la crois-sance mondiale demeure

globalement solide, maisralentit plus que prévu,contrariée par les ten-sions commerciales et lesrisques politiques, tels leBrexit au Royaume-Uni etla fronde sociale enFrance.

Taux de croissance de 3,5% 
FMI/Afrique subsaharienne/prévision économique 2019 

W.N.
Libreville/Gabon 

Le FMI, l'institution que dirige...
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...Christine Lagarde, table sur un taux de croissance de 3,5 %
pourles pays d'Afrique au Sud du Sahara.
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